
 

 

 

 

Mon Seigneur aime les cœurs purs 

par Gurumayi Chidvilasananda 

Extrait 29 

 

N’oubliez jamais : au commencement l’amour ; dans l’intervalle, les vertus ; et à 

la fin, de nouveau l’amour. Ayez toujours l’amour en vue, quoi qu’il arrive ; c’est le but 

suprême. Chaque fois que vous vous débattez ou que vous traversez une épreuve, 

chaque fois que vous souffrez – que ce soit à cause d’ennuis financiers, d’une rupture 

sentimentale ou de difficultés professionnelles – si difficile que puisse être la situation, 

ne perdez jamais l’amour de vue. L’amour au début et l’amour à la fin ! Laissez votre 

amour pour Dieu rayonner sur tout ce que vous regardez, tout ce que vous touchez. 

Ne perdez jamais l’amour de vue. Et même si vous ne sentez pas l’amour envahir tout 

l’espace de votre cœur, de votre tête, ou de votre être, qu’il y ait au moins un point, un 

seul petit point en vous qui vibre d’amour. Ne le laissez jamais s’évanouir. Ne le 

masquez pas, ne l’étouffez pas. Restez toujours en contact avec lui. Laissez-le briller 

dans vos yeux. 
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